
témoignages d’experts devant des comités par­
lementaires et des commissions d’enquête de 
l’État. Il a par ailleurs participé à des séances 
d’information offertes aux médias, répondu à 
des demandes de renseignements émanant de 
ces derniers, et organisé des visites que des 
experts canadiens ont ensuite effectuées en 
Union soviétique.

La mise sur pied d’un répertoire de cher­
cheurs et d’experts dans les domaines relevant 
du mandat de l’Institut a elle aussi progressé. 
La Recherche voulait ainsi créer une ressource 
interne. Comme le répertoire est unique en son 
genre, l’Institut envisage de le rendre acces­
sible au public sous une forme quelconque, 
une fois qu’une quantité suffisante de données 
aura été recueillie.

Des textes ônt également été préparés sur 
les mesures de confiance et la réduction des 
risques de guerre grâce au multilatéralisme.
Le dernier, qui a constitué le Document de 
travail n° 18 de l’Institut, a paru en septembre 
1989 et résultait d’une conférence interna­
tionale tenue à Kingston à la fin de 1988, à 
laquelle ont participé des dignitaires tels que 
Vladimir Petrovsky, sous-ministre soviétique 
des Affaires étrangères, James Sutterlin, de 
l’Université Yale, et des hauts fonctionnaires 
du Secrétariat de l’ONU.

Colloques, ateliers et autres activités internes 
Profitant des excellentes installations de l’In­
stitut, la Recherche a organisé en moyenne 
quatre ateliers et colloques par mois au cours 
de 1989-1990 (voir l’annexe D). Il s’est agi là 
d’une activité bien reconnue et très prisée à 
laquelle ont participé des experts ainsi que 
des membres intéressés du public venant de la 
région d’Ottawa, d’ailleurs au Canada et de 
l’étranger. Mises à part les réunions déjà men­
tionnées, la Recherche a présenté des collo­
ques sur des questions importantes telles que 
l’incidence de la perestroïka sur les politiques 
stratégiques de l’URSS, la stratégie maritime 
des États-Unis, l’Iran d’après Khomeiny, les 
élections au Nicaragua, la prévention d’une 
course aux armements biologiques, et les poli­
tiques de la Nouvelle-Zélande en matière de 
défense et de sécurité, pour n’en nommer que 
quelques-unes.

L’Institut a publié une nouvelle édition du 
Guide sur les politiques canadiennes relatives 
à la limitation des armements, au désarme­
ment, à la défense et à la solution des conflits. 
L’ouvrage de conception renouvelée, a paru 
en octobre 1989, et l’ensemble des individus 
s’intéressant au domaine de la paix et de la 
sécurité internationales l’acceptent maintenant 
comme étant un outil et une source d’informa­
tion essentiels.

Le personnel de la Recherche a continué en 
1989-1990 de contribuer activement aux con­
férences d’étude organisées par d’autres or­
ganismes et universités, et il a présenté des

L'avenir
Le groupe de la Recherche a subi une terrible 
perte en janvier 1990, quand Norma Salem, 
chargée de recherche principale, est décédée 
subitement. D’autres remaniements ont abouti 
à un concours dont l’objet était de remplir 
quatre nouveaux postes de chargé de re­
cherche; les titulaires prendront leurs fonctions 
à l’Institut à l’automne 1990. Avec l’embauche 
de nouveaux chercheurs expérimentés, les 
prochaines étapes dans l’évolution du pro­
gramme de recherche de l’Institut consisteront 
à renforcer les travaux internes et ceux ef­
fectués en collaboration avec l’extérieur, puis 
à accroître davantage les connaissances et la 
compréhension résultant de tous les colloques, 
études et autres activités menés par le groupe 
de la Recherche.

«Permettez-moi de vous 
féliciter pour la qualité des 

publications éditées 
par votre Institut.

J’ai récemment reçu le 
Guide 1989 sur les 

politiques canadiennes 
relatives à la limitation des 

armements. Je puis vous 
assurer que ce guide m’est 
d’une grande utilité pour 

connaître ou tout 
simplement pour vérifier 
les positions du Canada 
sur différents aspects.»

GILLES TEASDALE 
Anjou (Québec)

Le Directeur de la recherche.
ROGER HILL
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